
Que vont devenir les anciens habitants du
Bathyscaphe ?

Nous vivons au gymnase Robespierre d’Aubervilliers depuis l’expulsion de notre
maison, le Bathyscaphe le 20 décembre 2024. 

Des hébergements d’urgence ont été proposé pour certains d’entre nous
jusqu’au 1er février. Nous sommes inquiets de la suite et nous demandons
qu’elles sont les solutions prévues pour nous, à partir du 1er février : pour ceux
qui ont eu une proposition d’hébergement d’urgence mais aussi pour ceux qui
sont encore dans l’attente au gymnase.

Les personnes dans ces hébergements ne peuvent pas manger au gymnase et
les hébergements ne répondent pas aux besoins essentiels des personnes  : les
hébergements n’ont pas de cuisine et nous n’avons pas de revenus pour nous
alimenter quotidiennement à l’extérieur. Il n’y a pas de magasin accessible autour
de l’hôtel aux Mureaux. Enfin, les chambres sont sales et sont infestées de
nuisibles (cafards et punaises de lit). Nous avons des vidéos qui en témoignent.  

Ces hébergements sont situés trop loin de notre lieu de vie (ex : boîte aux lettres)
et de notre travail. En plus, certains d’entre nous ont déposé des CV à Paris et en
Seine-Saint-Denis dans l’espoir de travailler. La situation géographique des
hébergements réduit sérieusement les possibilités d’obtenir un travail. L’hôtel
aux Mureaux est difficilement accessible car il faut marcher 40 minutes pour aller
à la gare. Il n’y a pas de bus pour rejoindre l’hôtel les dimanches et les jours
fériés.

Les réponses sont rares et ne sont pas adaptées : est-ce que c’est la rue qui nous
attend ? 

Aubervilliers, le 26 janvier 2025


